
Re-localisation et mondialisation dans l'industrie de la laine

La Bergerie Nationale de Rambouillet a accueilli le jeudi 6 mai 2010 les Entretiens de Rambouillet
autour d'un séminaire intitulé  Des « bouillonnements créatifs » : nouvelles perspectives dans un
ordre mondial en bouleversement !  Deux tables rondes principales se sont succédées ; la première
présentait des exemples de filières de niche et de développement territorial local construit autour de
la laine ; la deuxième était une table ronde internationale de prospective sur l'industrie lainière et la
place des éleveurs représentés par deux français et un australien. 

Trois leçons à tirer de cette journée de tables rondes et de discussions :

1.Les éleveurs européens ne sont pas du tout intéressés par l'atelier laine de leur exploitation.

Le prix  de la tonte est  plus cher  que la valeur  du produit.  Les éleveurs se concentrent  sur  la
production de viande ou de lait. Les primes de la PAC sont basées sur le nombre de bêtes destinées
à la boucherie. La sélection des animaux reproducteurs se fait au détriment de la qualité lainière.
A noter : les éleveurs en Australie, Nouvelle Zélande et Afrique du Sud considèrent au contraire la
viande ovine comme un sous-produit de leur laine !

2.Toute laine peut se valoriser.

La  qualité  de la  laine se définit  de  façon  principale  par  sa finesse.  Même les  laines  les plus
grossières peuvent être valorisées et apporter un prix satisfaisant à l'éleveur. L'important est de créer
une relation avec un opérateur qui saura tirer partie des propriétés très spécifiques de cette laine :
designer, tisseur, architecte...

3.Un appel à une interprofession internationale de la laine.

La Woolmark demeure un signe de qualité très reconnu par le consommateur. Or, les grands pays
producteurs de laine qui l'ont mis en place se sont peu à peu désengagés du financement de cette
opération de promotion, laissant les seuls éleveurs australiens financer l'entreprise. Pour améliorer
les débouchés possibles de l'industrie lainière mondiale dans un contexte de développement durable,
une association interprofessionnelle regroupant tous les acteurs de la laine à l'échelle mondiale
pourrait  reprendre le  flambeau de la promotion de toutes les laines et  de leurs usages,  ce qui
améliorerait les débouchés marchands pour tous les éleveurs. 

Des  actes  du  colloques  vont  être  assemblés  par  la  Bergerie  Nationale  de  Rambouillet.
Pour plus d'information : Christine Lang, Directrice adjointe, Bergerie Nationale de Rambouillet
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